


[image: couverture]








  

  


    

      [image: image]


    


  


  

    Candice Kornberg Anzel, Jessica Cymerman


    Je ne suis pas bordélique, je suis créative


    J’ai lu


    © E.J.L., 2017


    Dépôt légal : novembre 2017


    ISBN numérique : 9782290156858


    ISBN du pdf web : 9782290156841


    Le livre a été imprimé sous les références :


    ISBN : 9782290121016


    Ce document numérique a été réalisé par PCA



  


  

    
Présentation de l’éditeur :


      Les clés de la voiture ? Quelque part… Vos chaussettes ? Toutes divorcées… Votre chambre ? Une ambitieuse reconstitution du chaos originel… C’est un fait : vous êtes bordélique. Pourquoi lutter contre votre nature ? La tendance au désordre n’est pas une maladie incurable : quoi qu’en disent les obsédés du rangement, le bonheur peut aussi se trouver dans une maison « déstructurée » et un quotidien pas tout à fait réglé au millimètre.

Si vous ne vous sentez qu’à moitié concernée par la meilleure méthode pour plier vos culottes, et que, quelque part, ça vous complexe, ce livre est fait pour vous. Des questions existentielles (« Les animaux peuvent-ils être bordéliques ? ») aux sujets fondamentaux (« Le syndrome de l’écureuil ») en passant par des articles de fond (« Clash Investigation : les gourous du rangement »), les tests de personnalité et les tutoriels (« Que mettre dans votre placard fourre-tout ? »), ces pages pleines d’humour réhabilitent le droit à un joyeux désordre.

Vous êtes bordélique ? Et alors ? Einstein l’était aussi !


    Couverture : Studio de création Flammarion d’après © Stanil777 / Shutterstock.com
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Be cool, be messy1


Depuis votre plus tendre enfance, vous êtes bordélique. Votre mère me l’a dit. Elle m’a raconté comment à 2 ans vous jetiez de la purée de carottes sur le tapis persan, comment à 6 ans vous avez dessiné sur les murs de mémé Hélène, comment à 9 ans vous avez répandu des paillettes sur le sol en marbre de tante Augustine, comment à 15 ans vous avez laissé un fond de plat de pâtes se transformer en nid à vers sous votre lit.

 

Vous êtes née bordélique : pourquoi vouloir à tout prix lutter contre votre nature ? Pourquoi vouloir faire des efforts pour ce salon rangé qui ne vous apporte aucune satisfaction ? Pourquoi vouloir que la salle de bains ressemble à une photo de magazine ? Pourquoi ranger les épices dans des petites boîtes aimantées au frigo, par couleurs, quand elles peuvent être en pagaille dans le placard « à nourriture qui ne périme pas avant 1 an » ?

 

Cette question, on se la pose depuis un bail : voici le compte-rendu de nos recherches.







5 bonnes raisons d’être bordélique
(et de le rester)


Les personnes bordéliques sont stigmatisées, montrées du doigt… Cet acharnement pousse certaines d’entre nous à changer, faire des efforts, rentrer dans le rang, RANGER. Voici 5 bonnes raisons de résister à la pression, en acceptant le meilleur comme le pire :


Les petites surprises du quotidien

« Trop géniale, la saison 6 de How I met your mother, je ne me rappelais plus que je l’avais. »

« Tiens, mais qu’est-ce que c’est qui dépasse du placard à chaussures ? Ah oui ! La petite robe canon que j’ai trouvée pendant les soldes. Chouette. »

Les bordéliques oublient souvent ce qu’elles ont acheté et tombent sur des pépites au hasard des explorations de leurs tiroirs.




Des défenses immunitaires en béton

Dans le frigo, on peut laisser sa bouffe pendant des jours, des semaines, voire des mois ! Et quand il est fermé, c’est ni vu ni connu. Et puis, de vous à moi, on le sait, que les dates de péremption n’ont d’autre fonction que de faire fructifier l’industrie agroalimentaire… La preuve, on mange du roquefort. Et le roquefort, c’est plein de moisi. De là à conclure que quand c’est moisi, c’est bon, il n’y a qu’un pas. Allez, hop !




Plus de temps pour faire des trucs cool

Il existe des gens bizarres qui font 4 heures de ménage par semaine.

4 heures.

4 HEURES !

 

Vous imaginez tout ce qu’on peut faire de beaucoup plus épanouissant, en 4 heures ?

➡ Une méga sieste.

➡ 26 rapports sexuels (la moyenne étant de 9 minutes, on a compté).

➡ Un ravalement de façade intégral : gommage, palper-rouler, épilation, beauté des mains et des pieds.

➡ Une expo en pleine semaine aux heures creuses en évitant la queue.

➡ Regarder le début de la série Younger, depuis le temps qu’on en a envie.


ÉQUATION DU BON SENS


4 heures de ménage par semaine = 208 heures par an = 17 jours.

Entre 2 semaines de vacances et 208 heures de ménage… C’est vite vu, non ?








Réduire le risque de cambriolage

Soyons réalistes : vous ne savez même pas dans quel sac à main se trouve votre chéquier… Si un cambrioleur venait à jeter son dévolu sur votre appart, il repartirait sans doute avec une vieille collection de Pin’s. Même vos colliers sont trop emmêlés pour que ça vaille la peine de risquer la prison. Et puis, entre le diamant de Mamie Micheline et les petites boucles d’oreilles du marché, c’est difficile de savoir si vos bijoux ont de la valeur.

Le téméraire qui essaierait de vous voler votre smartphone défoncé pendant la nuit glisserait probablement sur une couche de bébé, à moins qu’il ne se trahisse en marchant sur un paquet de chips négligemment abandonné sur le sol, bien avant d’atteindre l’objet de sa convoitise !




Avoir un coup d’avance

Une doudoune Chevignon, une salopette délavée, un jean de grossesse, des Timberland marron, des Converse basses, des tee-shirts Waikiki (parfois, on va un peu trop loin, tout de même), tout ça : on a ! Certes, ça traîne depuis des années au fond des placards, et peut-être que 2 ou 3 mites se sont fait plaisir. Mais avouez que c’est tout de même bien pratique d’avoir des modèles vintage d’origine.


Tu sais que tu es bordélique quand…


➡ le soir, tu rentres chez toi, et… bah non, en fait, tu ne rentres pas, tu as perdu tes clés

➡ la nuit, tu te lèves pour aller faire pipi, et tu t’éclates le gros orteil sur le vieux micro-ondes qui traîne dans le couloir depuis que tu as fait l’acquisition d’un appareil neuf (il y a 2 mois)

➡ ta poubelle jaune déborde alors qu’on est mercredi et que les éboueurs sont passés lundi : plier les cartons avant de les jeter ? mais pour quoi faire ?

➡ tu dis, chaque fois que tu accueilles du monde : « Ne faites pas attention, c’est un peu le bazar, il faudrait que je range », et personne ne te contredit

➡ à Noël, on t’a offert La Magie du rangement de Marie Kondo – on est en mars, et le livre végète entre le rouleau à pâtisserie et la râpe à carottes






« J’en ai marre de ce sac à main, c’est le bordel, je ne trouve pas mes chewing-gums, ça m’énerve. Tiens, et si je croquais dans cette pomme pour me rafraîchir l’haleine ? »


(Ève dans le Jardin d’Éden)














  


  Test : quelle bordélique êtes-vous ?


  

    1. Une paire de lunettes de soleil traîne sur le canapé…


    

      	

        Vous la prenez et la fourrez dans votre sac sans étui.


      


    


    

      	

        Vous la prenez et la mettez sur votre tête, car vos cheveux ne sont pas peignés.


      


    


    

      	

        Vous la prenez et la cachez dans le placard fourre-tout.


      


    


     


    2. Vous cherchez vos clés de voiture depuis 34 minutes…


    

      	

        Vous finissez par chercher dans le panier à linge sale, car la dernière fois, elles y étaient.


      


    


    

      	

        Vous remettez la quête à plus tard et appelez un taxi (vous auriez pu prendre votre vélo, mais vous avez paumé la clé de l’antivol…).


      


    


    

      	

        Vous accusez votre mec tout en sachant très bien que vous êtes l’unique responsable de cette perte (il n’a même pas le permis).


      


    


     


    3. Dans 24 heures, à vous la plage ! Dans votre valise…


    

      	

        Vous n’avez pas de valise. Enfin, vous n’avez aucune idée de l’endroit où vous l’avez « rangée ». Avant de la remplir, il va falloir la trouver…


      


    


    

      	

        Vous mettez tout en boule, puisque de toute façon ça finira comme ça…


      


    


    

      	

        Vous mettez les maillots de bain dans la petite poche, sur le côté, en soupirant parce qu’ils sont tous dépareillés.


      


    


     


    4. Dans votre trousse de toilette…


    

      	

        Vous conservez le rimmel qui est vide et sec pour… on ne sait jamais.


      


    


    

      	

        Votre terra cotta est brisée en mille morceaux, mais bon, tant que ça donne bonne mine, hein.


      


    


    

      	

        Un jour, vous y avez retrouvé le mode d’emploi du micro-ondes.


      


    


     


    5. Dans votre sac à main…


    

      	

        Un paquet de chewing-gum éventré a répandu son contenu partout partout.


      


    


    

      	

        Vous avez un porte-monnaie rempli de papiers inutiles qu’il faudrait trier, un jour, peut-être.


      


    


    

      	

        Bah, on sait pas, parce qu’il a une fermeture éclair, et que vous l’avez fermée.


      


    


     


    ******************** RÉSULTATS ********************


     


    Vous avez un maximum de [image: image] : vous êtes une bordélique débordée. Votre bordel et vous cohabitez difficilement : votre inaptitude au rangement vous complique la vie. Vous perdez, vous abîmez, vous farfouillez, vous n’avez pas le temps de, vous êtes en retard… Quelle vision pessimiste ! Il serait temps de vous aimer comme vous êtes et d’apprendre à gérer ce que vous considérez comme un défaut, car c’est en réalité une facette de votre personnalité qui contribue à votre charme.


     


    Vous avez un maximum de [image: image] : vous êtes une bordélique pragmatique. Vous êtes bordélique, vous le savez, et vous gérez. Vous êtes du genre à voir le verre à moitié plein. Vous êtes flexible et vous vous adaptez à toutes les situations. Vous avez renoncé à lutter contre vous-même, vous êtes en paix avec votre bordel. Lui et vous avancez main dans la main. Bravo !


     


    Vous avez un maximum de [image: image] : vous êtes une bordélique qui ne s’assume pas. Quand on vous dit que vous êtes bordélique, vous niez en bloc. Vous vous efforcez, chaque jour, de faire illusion en inventant des stratégies qui ne trompent personne. C’est pas joli joli, et c’est éprouvant. Arrêtez de vous travestir, vivre dans le mensonge ne vous mènera nulle part.
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